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La durée d’utilisation des équipements
dans l’industrie manufacturière




NB : L’enquête a bénéficié du concours de D. Cochonneau, R. Diallo et D. Korntajer.
En 2007, la durée d’utilisation des équipements (DUE) productifs augmente. Les réponses correspondant à une « hausse » de 
la DUE au cours des douze derniers mois prédominent, alors que dans les enquêtes réalisées en septembre 2005 et 2006, 
l’appréciation « stabilité » prévalait.
La DUE progresse du fait d’une extension du travail posté et, essentiellement dans les grandes entreprises, d’un allongement 
de la durée du travail. Elle augmente particulièrement dans l’automobile, qui accroît la durée hebdomadaire du travail, bien que 
réduisant de manière signiﬁ  cative le recours au travail posté.
Sur longue période, de 1989 à 2007, seules les PMI étendent le travail posté.
En 2007, plus de la moitié des entreprises déclarent ne pouvoir adapter la DUE à une intensiﬁ  cation de la demande, notamment 
à cause d’un manque de main-d’œuvre qualiﬁ  ée et de réticences du personnel.
Les tensions sur les capacités productives se sont accrues en 2007. Interrogés en septembre 2007, les chefs d’entreprise 
envisageaient alors de privilégier un allongement de la DUE.
Mots-clés : Production, capacité, productivité du capital,
demande de travail
Codes JEL : D21, D24, J21, J23
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1|  La durée d’utilisation
des équipements progresse
en 2007
La durée d’utilisation des équipements dans l’industrie 
manufacturière progresse en 2007 sous l’effet d’une 
extension du travail posté et d’un allongement de la 
durée du travail (cf. encadré 1).
1|1 Près de la moitié des entreprises
ont accru la DUE au cours
des douze derniers mois
La production industrielle manufacturière 1 accélère 
en 2007  :  le glissement annuel à fin septembre
s’élève à +  1,2  %, contre –  0,1  % en 2006. Cette
reprise s’accompagne d’un nouvel allongement de la 
ENCADRÉ 1
L’enquête sur la durée d’utilisation des équipements (DUE)
Réalisée depuis 1989 par l’intermédiaire du réseau de succursales de la Banque de France, l’enquête sur la durée d’utilisation 
des équipements (DUE) a pour objectif d’appréhender le degré d’utilisation de l’appareil productif industriel en France. 
Ainsi, elle contribue à mesurer les tensions que peut exercer la situation conjoncturelle sur les capacités productives. Par ailleurs, 
la DUE est un élément de l’analyse des évolutions de moyen terme de la productivité des entreprises, car elle inﬂ  ue sur le coût 
d’amortissement des équipements productifs. Elle dépend à la fois du mode d’organisation du travail et de la durée moyenne 
du travail.
1 296 établissements industriels, représentant 8 % des effectifs salariés des entreprises industrielles manufacturières de 
20 salariés ou plus, ont répondu à l’enquête 2007 (cf. annexe).
Les informations suivantes sont demandées :
￿ les effectifs de l’établissement et la durée hebdomadaire moyenne du travail ;
￿ les variations, passée et prévue, de la durée d’utilisation des équipements productifs de l’établissement ;
￿ le recours au travail posté et ses diverses formes ;
￿ les éventuels obstacles ou freins à l’allongement de la durée d’utilisation des équipements ;
￿ le taux d’utilisation des équipements productifs (sans embauche).
Le travail posté recouvre trois modalités d’organisation du travail :
￿ le travail posté discontinu :   un arrêt chaque jour (ex. : 2 fois 8 heures par jour) ;
￿ le travail posté semi-continu :  un arrêt par semaine (ex. : 3 fois 8 heures par jour sauf samedi et dimanche) ;
￿ le travail posté continu :  aucun arrêt de la production pendant la semaine (ex. : 3 fois 8 heures par jour y compris samedi
  et dimanche) ; éventuellement un arrêt annuel.
La semaine de référence s’étend du 3 au 9 septembre pour l’année 2007 (du 4 au 10 septembre pour l’année 2006).
Le champ de l’échantillon est constitué par les établissements des secteurs agroalimentaire (catégorie NES 16 « EB »), des biens 
de consommation (« EC »), de l’automobile (« ED »), des biens d’équipement (« EE ») et des biens intermédiaires (« EF »).
La taille des entreprises est déﬁ  nie en fonction des effectifs employés, y compris les intérimaires.  Une « petite ou moyenne 
industrie » (PMI) compte de 20 à 499 salariés ; les autres sont qualiﬁ  ées de « grandes entreprises » (GE).
Les moyennes présentées sont obtenues par pondération en fonction des effectifs des entreprises en septembre 2007.
1  Mesurée par l’Indice de production industrielle, calculé par l’INSEE sur le champ de l’industrie en France métropolitaine. Par souci d’homogénéité avec le champ de l’enquête sur la 
DUE, on inclut ici l’industrie agro-alimentaire dans le champ « industrie manufacturière », dont elle représente alors 10 %. Le champ « industrie manufacturière » est donc ici plus 
large que celui défini par l’INSEE, qui n’inclut pas l’industrie agro-alimentaire.
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DUE : + 4,1 %, après + 1,1 % en 2006 et – 0,1 % en 
2005 (cf. graphique 1 et tableau 1). L’automobile est 
le secteur dont la production enregistre le plus fort 
redressement en 2007 et qui accroît le plus la DUE. 
L’allongement de la DUE en 2007 est équivalent dans 
les PMI et dans les grandes entreprises industrielles 
(cf. tableau 1).
Près de la moitié des entreprises répondent avoir 
accru la DUE au cours des douze derniers mois et 
43 % déclarent une stabilité. Par rapport à 2006, 
la catégorie «  hausse  » progresse de 19  points, 
celle de « stabilité » recule de 16 points et celle de 
« baisse » de 3 points. Ainsi, les réponses évoluent 
dans le même sens qu’en 2006, mais le transfert de 
« stabilité » vers « hausse » est plus ample qu’en 2006 
(cf. graphique 2).
Tableau 1  Évolution de la production industrielle et de la DUE par taille et par secteur
(glissement annuel à ﬁ  n septembre en %)
Indice de la production industrielle (IPI) Durée d’utilisation des équipements (DUE)
2005 2006 2007 2005 2006 2007 Prévision
2008 
Industrie manufacturière 1,1 – 0,1 1,2 – 0,1 1,1 4,1 3,8
PMI (20 à 499 salariés) 0,5 2,5 4,1 4.4
GE (500 salariés et plus) 0,3 0,1 4,0 3,2
Industries agricoles et alimentaires  (EB) 0,8 1,5 0,3 0,5 2,5 3,3 5,1
Biens de consommation  (EC) 1,8 – 0,3 1,3 0,3 0,1 4,9 4,0
Industrie automobile  (ED) – 0,9 – 10,6 – 2,6 – 6,1 0,2 7,4 6,2
Biens d’équipement  (EE) 3,6 5,4 2,9 1,3 1,4 4,2 3,9
Biens intermédiaires  (EF) 0,2 – 0,6 1,3 0,2 1,2 3,0 2,7
Champ : Industrie manufacturière
Note : Les évolutions de l’IPI présentées dans ce tableau sont des « glissements annuels à ﬁ  n septembre », par souci de cohérence avec celles 
de la DUE, qui correspondent à la comparaison de niveaux à ﬁ  n septembre. Ce concept diffère donc de l’appréciation de l’évolution de l’IPI 
en moyenne annuelle, plus pertinente pour appréhender la croissance. En moyenne annuelle (MA), la croissance de l’IPI pour l’année 2007 
s’élève à + 1,8 % (après + 1,3 % en 2006 et + 0,3 % en 2005).
Pour rester plus proche de la mesure de la DUE en septembre tout en considérant l’évolution de l’IPI en moyenne annuelle, on évalue cette 
dernière à ﬁ  n septembre : elle est de + 1,6 % ﬁ  n septembre 2007, contre + 1,0 % ﬁ  n septembre 2006 et + 1, 0 % ﬁ  n septembre 2005,
= niveau moyen de la période octobre (n) à septembre (n+1) rapporté à celui de la période octobre (n-1) à septembre (n). 
Sources : INSEE, Indice de la production industrielle ; Banque de France – Observatoire des entreprises, enquête sur la durée d’utilisation
des équipements
Graphique 1  Évolution de la DUE et de l’indice
de la production industrielle (IPI)
(glissement annuel à ﬁ  n septembre en %)











Champ : Industrie manufacturière
Source : Banque de France – Observatoire des entreprises, enquête 
sur la durée d’utilisation des équipements
Graphique 2  Évolution de la DUE au cours
de la dernière année écoulée
Répartition des réponses entre baisse, stabilité











Septembre 2005 Septembre 2006 Septembre 2007
Champ : Industrie manufacturière
Source : Banque de France – Observatoire des entreprises, enquête 
sur la durée d’utilisation des équipements
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1|2 Le travail posté augmente
en 2007 par le biais du travail
semi-continu
Dans un contexte d’inflexion de l’emploi industriel 
(cf. encadré 2), l’augmentation de la DUE en 2007 
résulte pour partie d’un léger accroissement du travail 
posté, plus précisément du travail semi-continu et 
du travail continu ; le travail discontinu régresse 
(cf. graphique 3). Le travail posté concerne 45 % des 
effectifs. Les grandes entreprises utilisent plus le travail 
posté que les PMI, via un recours plus important au 
travail continu et semi-continu (cf. tableau 2).
En 2007, le travail posté gagne près d’un point 
dans les grandes entreprises comme dans les PMI 
(cf. graphiques 4 et 5). Les grandes développent le 
travail posté continu et le travail semi-continu, mais 
réduisent le travail discontinu. Les PMI développent 
le travail posté semi-continu, tandis qu’elles réduisent 
légèrement le recours aux deux autres modalités.
1|3 Entre 1989 et 2007,
le travail posté discontinu
recule fortement,
  surtout dans les grandes entreprises
Sur la période 1989-2007, le travail posté progresse 
de 2 points. Le travail posté discontinu recule sur 
toute la période (– 9 points), mais reste la principale 
modalité. Le travail semi-continu et le travail continu 
se développent (respectivement + 7 et + 4 points).
Dans les grandes entreprises, le recours au 
travail posté est équivalent en 1989 et en 2007. 
Néanmoins, le travail posté discontinu, largement 
majoritaire en 1989, se replie sur la période
(– 11 points), tandis que le travail semi-continu et le 
travail continu progressent (respectivement + 6 points 
et + 5 points). 
Sur la même période 1989-2007, dans les PMI, le travail 
posté progresse nettement (+ 7 points). Les PMI 
Graphique 3  Travail posté dans l’industrie
(en % des effectifs totaux)










Champ : Industrie manufacturière
Source : Banque de France – Observatoire des entreprises
Tableau 2  Le travail posté en 2007 par taille
d’entreprise et par secteur






(20 salariés et plus)
20 17 8 45
PMI (20 à 499 salariés) 20 16 6 42
GE (500 salariés et plus) 19 18 10 48
Industries agricoles
et alimentaires 25 20 5 50
Biens de consommation 25 12 1 38
Industrie automobile 22 31 2 56
Biens d’équipement 18 7 5 31
Biens intermédiaires 17 20 14 50
Champ : Industrie manufacturière, entreprises de 20 salariés et plus
Source : Banque de France – Observatoire des entreprises, enquête 
sur la durée d’utilisation des équipements
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délaissent elles aussi le travail discontinu (– 4 points), 
mais dans des proportions moindres que les grandes 
entreprises, et elles développent le travail semi-continu
(+ 9 points) et le travail continu (+ 3 points). Le 
travail discontinu reste dominant en 2007 au sein du 
travail posté, bien que l’écart se resserre de plus de 
10 points sur la période entre travail discontinu et 
travail semi-continu.
En 2007, le recours au travail posté progresse dans les 
biens intermédiaires, les biens d’équipement et les 
biens de consommation. Il se replie en revanche dans 
l’automobile et reste stable dans l’agroalimentaire. Le 
travail semi-continu domine dans l’automobile et les 
biens intermédiaires, suivi par le travail discontinu. 
Ce dernier est en revanche la principale modalité 
dans l’agroalimentaire, les biens de consommation 
et les biens d’équipement. Les biens intermédiaires 
se distinguent par un recours au travail continu 
plus important que dans les autres secteurs 
(cf. tableau 2).
Sur la période 1999-2007, trois secteurs recourent 
davantage au travail posté que les autres : l’automobile, 
les biens intermédiaires et l’agroalimentaire 
(cf. graphique 6).
Après un point culminant en 1999, le travail posté 
recule au niveau de l’ensemble de l’industrie, en 
raison d’un net repli dans l’automobile et, de manière 
moins prononcée, dans les biens intermédiaires, les 
biens de consommation et les biens d’équipement.
Il ne progresse que dans l’agroalimentaire.
1|4 La durée hebdomadaire du travail
augmente en 2007
La durée hebdomadaire moyenne du travail augmente 
de 0,4 heure en 2007 par rapport à 2006 (à 36,0 heures), 
Graphique 6  Travail posté dans l’industrie
par secteur
(en % des effectifs totaux)














Champ : Industrie manufacturière
Source : Banque de France – Observatoire des entreprises, enquête 
sur la durée d’utilisation des équipements
Graphiques 4 et 5  Travail posté
(en % des effectifs totaux)
Dans les grandes entreprises de l’industrie Dans les PMI
















Travail posté discontinu semi-continu continu dont : 
Champ : Industrie manufacturière
Source : Banque de France – Observatoire des entreprises, enquête sur la durée d’utilisation des équipements
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principalement du fait des grandes entreprises
(cf. graphique 7). Elle progresse dans l’automobile 2, 
les biens d’équipement et, dans une moindre mesure, 
2  Dans l’automobile, les effectifs salariés hors intérim ont diminué de 3,7 % entre fin septembre 2006 et fin septembre 2007, mais le nombre d’intérimaires a dans le même temps 
progressé de 9,6 % (source : Dares/INSEE). Le lancement de nouveaux modèles automobiles, courant 2007, semble se traduire par une reprise des ventes françaises. 
3   D’après l’enquête sur l’activité et les conditions d’emploi de la main-d’œuvre (Acemo) réalisée par la Dares, la durée collective hebdomadaire du travail a très légèrement augmenté 
entre septembre 2006 et septembre 2007 dans l’agroalimentaire (+ 0,05 heure), l’automobile (+ 0,04 heure) et les biens de consommation (+ 0,03 heure).
ENCADRÉ 2
L’emploi industriel manufacturier interrompt son recul en 2007 d’après l’enquête sur la DUE
D’après l’enquête sur la DUE, l’emploi de l’industrie 
manufacturière interrompt son recul en 2007  : 
en septembre 2007, il augmente de 0,8 % par rapport à 
septembre 2006, soit une inﬂ  exion à la hausse de plus d’un 
point par rapport au rythme enregistré un an auparavant 
(– 0,4 %) 1. 
Sur la période 1991-2007, l’orientation est identique à celle 
des statistiques trimestrielles Dares / INSEE.
1  D’après les statistiques trimestrielles DareslINSEE, en glissement annuel, 
l’emploi industriel manufacturier se replie de 1,3 % ﬁ  n septembre 2007, contre 
– 1,7 % ﬁ  n septembre 2006 (Ministère du travail, des relations sociales et de la 
solidarité, Dares, enquête Acemo au troisième trimestre de 2007, résultats révisés, 
13 décembre 2007).
Effectifs salariés de l’industrie
(glissement annuel en septembre en %)








Enquête DUE de la Banque de France
Dares/INSEE
Champ : Industrie manufacturière
Source : Banque de France – Observatoire des entreprises, enquête 
sur la durée d’utilisation des équipements ; Dares/INSEE, emploi 
salarié dans le secteur concurrentiel, 13 décembre 2007
dans l’agroalimentaire ; elle n’augmente que peu dans 
les biens de consommation et les biens intermédiaires 
(cf. graphique 8) 3.
Graphiques 7 et 8  Durée du travail dans l’industrie
(durée hebdomadaire en heures)







Ensemble PMI Grandes entreprises












Champ : Industrie manufacturière
Source : Banque de France – Observatoire des entreprises, enquête sur la durée d’utilisation des équipements
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2| Les  obstacles
à l’allongement de la DUE
2|1 Plus de la moitié des entreprises
ne pourraient adapter la DUE
à une intensiﬁ  cation de la demande
Plus de la moitié des entreprises estiment qu’elles se 
heurteraient à des obstacles ou à des freins si elles 
souhaitaient allonger la durée d’utilisation de leurs 
équipements pour répondre à un accroissement de 
la demande (cf. tableau 3). Les obstacles rencontrés 
empêcheraient une majorité de ces entreprises de 
porter la durée d’utilisation des équipements au 
niveau désiré 4. 
Ces rigidités concernent essentiellement les PMI,
et ce sont elles qui éprouveraient le plus de difficultés 
à s’en affranchir. Pour les grandes entreprises, 
depuis 2000, la part subissant des obstacles ou des 
freins s’est réduite de plus de 20 points et ceux-ci 
sont moins contraignants. 
En 2007, le secteur le plus affecté est celui des biens 
d’équipement, et notamment les grandes entreprises 
de ce secteur (78 % pour les grandes et 60 % pour 
les PMI). Puis viennent les biens intermédiaires
(où ce sont au contraire les PMI les plus 
concernées : 58 %, contre 44 % pour les grandes) et,
à quasi-égalité, l’agroalimentaire, les biens de 
consommation et l’automobile (dont 62 % des PMI 
se déclarent concernées).
Par rapport à l’année 2000, les rigidités se sont 
fortement réduites dans l’automobile, qui était alors 
de loin le secteur le plus touché ; elles ont également 
régressé dans les biens intermédiaires. Dans
l’agroalimentaire et les biens de consommation, 
moins d’entreprises se disent confrontées à des 
freins ou obstacles qu’en 2000, mais celles qui sont 
concernées éprouvent davantage de difficultés
à s’en affranchir. À l’inverse, les biens d’équipement, 
qui figuraient en 2000 parmi les secteurs les moins 
contraints, déplorent une progression des rigidités 
sur la période.
2|2 Le manque de main-d’œuvre 
qualiﬁ  ée demeure la première 
source de rigidité
Parmi une liste de huit obstacles ou freins proposés 5, 
les chefs d’entreprises concernés en citent le plus 
souvent de un à trois. Ils invoquent en premier lieu 
l’absence de personnel qualifié et les réticences du 
4  Dans l’enquête trimestrielle de conjoncture dans l’industrie de l’INSEE d’octobre 2007, dans le secteur manufacturier, la part d’entreprises considérant leur capacité de production 
comme étant suffisante est inférieure à la normale et la proportion d’entreprises confrontées à des difficultés d’offre uniquement augmente de 5 points par rapport à octobre 2006 
(la proportion d’entreprises confrontées à la fois à des difficultés d’offre et de demande recule de 2 points ; la part de celles éprouvant des difficultés de demande seulement diminue 
de 4 points). Dans l’enquête suivante (parue en janvier 2008), les goulots sur l’offre seulement se replient.
5  À ces huit propositions s’ajoute la catégorie « autres obstacles ». 85 % des entreprises sélectionnent de un à trois obstacles.




… concernées par 
freins ou obstacles
… dont les 
considérant limitatifs
… concernées par 
freins ou obstacles
… dont les 
considérant limitatifs
Industrie manufacturière (20 salariés et plus) 66 64 55 55
PMI (20 à 499 salariés) 59 63 56 61
GE (500 salariés et plus) 75 64 54 48
Industries agricoles et alimentaires 62 59 50 67
Biens de consommation 62 54 49 64
Industrie automobile 90 75 49 12
Biens d’équipement 60 68 69 66
Biens intermédiaires 68 64 53 51
Champ : Industrie manufacturière
Source : Banque de France – Observatoire des entreprises, enquête sur la durée d’utilisation des équipements
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personnel (cf. tableau 4). La difficulté à recruter de la 
main-d’œuvre qualifiée pourrait en partie expliquer 
l’allongement de la durée hebdomadaire moyenne 
du travail mis en évidence par l’enquête.
Viennent ensuite la position syndicale et les 
obstacles techniques, puis les obstacles législatifs 
ou réglementaires et les goulots d’étranglement sur 
les matières premières ou les approvisionnements.
Les accords d’entreprise et les accords ou conventions 
de branche ou d’activité sont les obstacles les
moins cités.
En 2000, le manque de main-d’œuvre qualifiée 
et les réticences du personnel étaient déjà les 
deux principales sources de rigidité. Par rapport à 
cette date, qui marque le début de la réduction du 
temps de travail, la fréquence dans les réponses 
de chaque obstacle ou frein s’est réduite ; c’est 
notamment le cas pour les obstacles législatifs
ou réglementaires, les réticences du personnel et 
les obstacles techniques. 
3|  En septembre 2007, les chefs
d’entreprise prévoyaient
d’allonger la DUE en 2008
Les tensions sur les capacités productives se sont 
accrues en 2007  ; la conjoncture prévalant en 
septembre 2007 conduisait alors à anticiper une 
progression modérée de l’activité industrielle en 
2008 et les chefs d’entreprise envisageaient de ne 
recourir que peu à l’investissement pour répondre
à la nouvelle demande qui pourrait leur être adressée 
en 2008 et de privilégier un allongement de la DUE.
3|1 Les tensions sur les capacités
productives se sont accrues
en 2007
Le taux d’utilisation des capacités de production 
(TUC) est inférieur de 15 points à celui de l’enquête 
de 2006. Cette diminution ne saurait toutefois être 
interprétée comme un affaiblissement des tensions 
sur les capacités productives, en raison de deux 
modifications de la question sur le TUC introduites 
dans  l’enquête 2007 (cf. encadré 3).  Les  autres 
sources disponibles suggèrent que l’accélération de la 
production industrielle en 2007 a renforcé les tensions 
sur les capacités productives.
D’après l’enquête mensuelle de conjoncture de la Banque 
de France (EMC), le TUC progresse en effet de 0,9 point 
entre septembre 2006 et septembre 2007, pour atteindre 
83,9 %, soit 1,3 point au-dessus de sa moyenne de longue 
période (cf. graphique 10). Le secteur dont le TUC 
progresse le plus en 2007 est l’automobile (+ 4,0 points), 
suivi par les biens de consommation (+ 0,8 point) 
et les biens intermédiaires (+ 0,7 point). Les biens 
d’équipement sont le secteur dont le TUC dépasse le plus 
nettement sa moyenne de longue période (de 3,2 points).
Un accroissement des tensions sur les capacités 
productives est de nature à susciter un allongement 
de la DUE (cf. Bourlange et al., 1990). 
Tableau 4  Obstacles ou freins à l’allongement
de la DUE en 2000 et 2007
Part des entreprises sélectionnant chaque obstacle
ou frein parmi les entreprises déclarant en subir
(en %)
2000 2007
Absence de personnel qualiﬁ  é 59 56
Réticences du personnel 55 43
Position syndicale 39 31
Obstacles techniques  41 30
Obstacles législatifs ou réglementaires 41 26
Goulots d’étranglement sur matières premières
ou approvisionnements  31 25
Autres 51 17
Accord d’entreprise  21 14
Accord ou convention de branche ou d’activité 14 9
Nombre moyen de réponses sélectionnées 3,1 2,4
Champ : Industrie manufacturière, entreprises de 20 salariés et plus
Source : Banque de France – Observatoire des entreprises, enquête 
sur la durée d’utilisation des équipements
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3|2 Les chefs d’entreprise prévoient
d’augmenter la DUE en 2008
Les carnets de commandes de l’industrie 
manufacturière étaient correctement garnis fin 2007 
(EMC, enquête trimestrielle de l’INSEE). L’INSEE 
prévoyait alors néanmoins un ralentissement de la 
production industrielle au-delà du troisième trimestre 
de 2007, au cours duquel elle a connu un rebond 
(note de conjoncture, décembre 2007). En outre, 
de nombreux aléas affectaient la prévision, dont 
certains à la baisse (demande mondiale et interne, 
perturbations financières).
ENCADRÉ 3
Le taux d’utilisation des capacités de production (TUC) dans l’enquête DUE
La réponse sur le TUC suggère que l’activité des entreprises se situe à un niveau relativement bas en septembre 2007 (78,8 %). 
Ceci indiquerait en fait seulement que l’activité n’a alors pas complètement redémarré après les congés d’été, et non que l’industrie 
manufacturière se situerait dans une période d’affaiblissement des tensions sur les capacités productives.
La question relative au TUC dans l’enquête sur la DUE est devenue plus « directe » en 2007
« Dans la semaine du 3 au 9 septembre 2007, quel pourcentage de vos capacités de production disponibles a été utilisé ? » 1
Posée directement et non plus en termes de marge, aﬁ  n d’être interprétable plus directement par les entreprises, la question 
devient homogène à celle de l’enquête mensuelle de conjoncture de la Banque de France (EMC). Un changement similaire, 
intervenu dans l’enquête trimestrielle dans l’industrie de l’INSEE en janvier 2004, a entraîné une rupture de série à la baisse 
de près de 3 points 2.
Une précision accrue de la question met en évidence les répercussions des congés d’été sur l’activité
Cette année, la question précisait dans son intitulé que la semaine de référence pour l’appréciation du TUC est bien celle qui 
s’applique à l’ensemble de l’enquête (à savoir la première semaine complète de septembre). Cette mention vise à s’assurer de 
la qualité des réponses en termes d’homogénéité au sein d’un même échantillon et entre échantillons d’années différentes.
Or il ressort des échanges avec les entreprises que certaines s’affranchissaient auparavant souvent de cette semaine de référence 
pour évaluer leur marge de production disponible, précisément parce qu’elle ne leur semblait pas être la plus représentative de 
la situation économique. À cette période, l’activité n’a pas encore pleinement redémarré dans toutes les entreprises, en raison 
d’un délai de remise en route après une fermeture annuelle, voire du non-achèvement des congés estivaux, puisque les congés 
sont de moins en moins concentrés sur les mois de juillet et août. 
Ainsi la précision en 2007 de la semaine de référence est-elle un autre facteur de baisse du TUC.
1  Question posée jusqu’à septembre 2006 : « Si le marché (vos débouchés) le permettait, de quel pourcentage pourriez-vous augmenter la production totale de votre établissement, 
avec les équipements productifs installés ? ». Le TUC (question actuelle) et la marge (ancienne question) sont reliés par la relation : TUC = 100 / (1+ marge/100).
2  INSEE (2004), « Enquête trimestrielle dans l’industrie –avril 2004– », Informations rapides  n° 142, 4 mai
Graphique 9  Taux d’utilisation des capacités de 
production (TUC) – en septembre de chaque année
(en % )








Moyenne de longue période 
Début de l’enquête sur la DUE
Champ : Industrie manufacturière
Source : Banque de France – Direction des Enquêtes et Publications 
économiques, enquête mensuelle de conjoncture (EMC)
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En septembre 2007, la moitié des entreprises 
prévoyaient d’augmenter la DUE au cours des douze 
prochains mois, notamment dans les PMI (de 3,8 %, 
toutes tailles d’entreprises confondues). Fin 2007, la 
croissance économique française était attendue proche 
de 2 % en 2008 et les entreprises n’envisageaient 
qu’un faible recours à l’investissement pour accroître 
leurs capacités productives en 2008 (EMC, enquête 
trimestrielle de l’INSEE 6). 
Une telle prévision sur l’évolution de la DUE peut 
s’interpréter comme permettant d’atténuer les 
tensions sur les capacités, sans revêtir le caractère 
irréversible et coûteux que présente l’investissement. 
Les secteurs de l’automobile et de l’agroalimentaire 
envisageaient les allongements les plus importants 
(cf. tableau 1).
S’agissant de la prévision de variation de la DUE pour 
2008, l’orientation des réponses évolue par rapport
à l’enquête de 2006 : les réponses « hausse » progressent 
de 20 points et deviennent majoritaires. Là encore, le 
repli le plus net est celui des réponses « stabilité » 
(– 19 points) ; les prévisions « baisse » ne concernent 
toujours qu’une faible proportion des entreprises
— et elles reculent de 2 points — (cf. graphique 10). 
Ces prévisions ayant été formulées par les chefs 
d’entreprise en septembre 2007, elles ne tiennent 
pas compte des développements économiques
et financiers intervenus fin 2007 et début 2008.
Cet allongement de la DUE serait permis par un 
renforcement des effectifs industriels : dans l’EMC 
portant sur le mois de décembre, le solde d’opinion 
des chefs d’entreprise de l’industrie manufacturière
portant sur les perspectives d’évolution des effectifs 
se situe au-dessus de sa moyenne de longue période, 
notamment dans l’automobile et les biens d’équipement 
— sous réserve de trouver les qualifications recherchées 
sur le marché du travail.
6  D’après l’enquête sur les investissements dans l’industrie réalisée par l’INSEE en janvier 2008, les chefs d’entreprise prévoient désormais une accélération de l’investissement en 
valeur en 2008, alors que dans l’enquête d’octobre, ils annonçaient un ralentissement (associé à une estimation alors plus élevée de l’investissement en 2007). Les inflexions les plus 
fortes seraient enregistrées dans l’agroalimentaire, les biens d’équipement et l’automobile (dans ce secteur, l’investissement continuerait néanmoins à se replier).
Graphique 10  Évolution de la DUE prévue
au cours de l’année à venir
Répartition des réponses entre baisse, stabilité











Septembre 2005 Septembre 2006 Septembre 2007
Champ : Industrie manufacturière
Note : Le rapprochement, pour les années 2006 et 2007, de 
l’évolution prévue pour l’année (n+1) dans l’enquête de l’année n 
(cf. graphique ci-dessus) de celle de l’évolution passée déclarée pour 
l’année (n) dans l’enquête de l’année (n+1) (cf. graphique 2) montre 
qu’entre prévision et réalisation :
￿ la proportion de réponses « stabilité » diminue ;
￿ la hiérarchie des trois modalités « baisse »/« stabilité »/« hausse » 
évolue.
Source : Banque de France – Observatoire des entreprises, enquête 
sur la durée d’utilisation des équipements
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Annexe
Représentativité de l’échantillon par taille d’entreprise et par secteur d’activité
(taux en %)





Effectifs Taux de couverture 
en termes d’effectifs
Industrie manufacturière (20 salariés et plus) 24 047 3 080 312 1 296 248 458 8,1
PMI (20 à 499 salariés) 23 102 1 667 127 1 195 135 817 8,1
GE (500 salariés et plus) 945 1 413 185 101 112 641 8,0 
Industries agricoles et alimentaires  (EB) 2 721 373 577 169 32 815 8,8
Biens de consommation  (EC) 4 502 515 855 214 34 707 6,7
Industrie automobile  (ED) 576 330 645 37 23 421 7,1
Biens d’équipement  (EE) 5 353 661 535 264 52 037 7,9
Biens intermédiaires  (EF) 10 895 1 198 700 612 105 478 8,8
Champ : Industrie manufacturière, entreprises de 20 salariés et plus
Note : Les taux de couverture sont calculés par référence aux statistiques exhaustives d’effectifs de l’INSEE. 
Source : INSEE ; Banque de France – Observatoire des entreprises, enquête sur la durée d’utilisation des équipements
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